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Comment quantifier un séisme ? 

 

Deux paramètres sont utilisés pour évaluer la puissance d’un séisme : la magnitude et 

l’intensité. Attention à ne pas les confondre ! En effet, la magnitude permet de quantifier 

l’énergie libérée par un séisme, tandis que l’intensité est définie en fonction des dommages 

humains et matériels que le séisme a engendrés en surface. 

 

La magnitude d’un séisme 

La magnitude est calculée à partir de l’enregistrement des ondes sismiques sur un 

sismogramme. Il existe plusieurs types de magnitude : 

• la magnitude locale ML, connue sous le nom d’échelle de Richter et utilisable 

seulement pour les séismes de faible énergie ; 

• la magnitude mb calculée à partir des ondes de volume ; 

• la magnitude MS calculée à partir des ondes de surface ; 

• la magnitude de moment Mw. 

Toutes ces magnitudes sont exprimées 

en échelle logarithmique, et non 

linéaire : à titre d’exemple, 30 fois plus 

d’énergie est libérée par un séisme de 

magnitude 5 que par un séisme de 

magnitude 4. Le type de magnitude 

utilisée dépend de la taille du séisme, 

mais la magnitude renseignée dans les 

médias est la magnitude de moment 

(et non l’échelle de Richter, 

contrairement à ce qui est souvent 

annoncé !). Elle s’exprime comme 

suit : 

Mw = 
𝟐

𝟑
 log10(M0) – 6  

avec M0 le moment sismique en J, 

défini comme le produit M0 = μ.S.d ; 

avec μ la rigidité de la roche en N.m-2, 

S la surface du plan de faille ayant 

rompu en m2, et d le déplacement le 

long de ce plan en m.  

Figure 1 : Quelques points de repère pour différentes 

magnitudes. Source : www.peault.fr 
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L’échelle des magnitudes n’est pas bornée, mais le plus gros séisme jamais enregistré était de 

magnitude Mw = 9,5 ; il a eu lieu au sud du Chili en 1960. 

 

L’intensité d’un séisme 

L’intensité étant définie en fonction des dommages engendrés par le séisme, elle est 

uniquement locale. Pour un séisme donné, elle est donc exprimée par une gamme de valeur. 

Il existe plusieurs échelles d’intensité ; celle utilisée en France est l’échelle EMS98 (European 

Macroseismic Scale), qui comprend 12 degrés gradués de I à XII (figure 2). Le classement sur 

l’échelle est fonction de la qualité de construction des bâtiments endommagés, du degré 

d’endommagement, de la quantité de bâtiments touchés, et du nombre de personnes ayant 

ressenti le séisme. Ainsi, un séisme de grande magnitude aura une intensité faible s’il est 

profond ou s’il a lieu dans un désert. 

 

 
Figure 2 : Degrés et effets correspondants de l’Échelle Macrosismique Européenne. Source : Service 

Sismologique Suisse 


